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Recension

Book Review

Nouvelles formes d'organisation du travail
publié sous la direction de Michel Grant, Paul R. Bélanger et Benoît
Lévesque, Montréal : L'Harmattan, 1997, 332 p., ISBN 2-89489-020-6

Il s'agit d'un recueil de textes met-
tant  à contr ibution une quinzaine
d'auteurs, dont la majorité proviennent
du milieu universitaire, sous la direc-
tion de trois d'entre eux. Il s'inscrit
dans la continuité d'un ouvrage récent,
publié aussi sous leur d irect ion,
intitulé : La modernisation sociale des
entreprises (Montréal, PUM, 1994).

Le recueil se divise en deux grandes
parties : la première comprend quatre
cas qui font chacun l'objet d'un traite-
ment séparé et qui sont autant d'exem-
ples d'un certain dépassement du
taylorisme comme forme traditionnelle
et toujours dominante de l'organisa-
tion du travail, plus particulièrement, le
travail en usine. Nous avons utilisé
l ' ex p r es s io n  “ d é p as s em e n t  d u
taylorisme ” parce que les auteurs font
une utilisation très large de l'expres-
sion “ nouvelles formes d'organisation
du travail ”. Les expériences relatées et
analysées débordent le cadre étroit de
la restructuration du travail sous forme
d ' en r ich i s s e m en t  d e s  t âch e s  e t
d'implantation d'équipes de travail
autogérées pour englober des exem-
ples de gestion par la culture, de ges-
t io n  in t é g r a l e  d e  l a  q u al i t é ,  d e
production allégée (lean production),
etc.

Dans cette même partie sont pré-
sentés les cas de la cartonnerie de Jon-
quière, une usine  acquise par  la
société Cascades, où il est surtout ques-
tion de gestion intégrale de la qualité,

introduite de façon unilatérale par la
direction ; celui des Aciers Atlas qu'on
retient comme premier essai du con-
cept de contrat social, celui de GM
Boisbriand, caractérisé surtout par
l'introduction du travail en équipes et
par une application de la méthode du
juste-à-temps, celui de Lightolier, un
fabricant de luminaires encastrés,
qu'on retient comme un essai de la
part de la direction de mettre en place
un système de gestion intégrale de la
qualité et de la part du syndicat, une
tentative de sauvegarder des emplois.

La seconde partie comporte quatre
chapitres qui font état de comparaisons
entre différentes expériences pour soit
mettre en lumière  l 'impact  d'une
démarche de qualité totale sur la rému-
nération, les exigences et le contenu
des tâches ; soit faire état d'innovations
en matière de formation continue ; soit
faire état des transformations des rap-
ports du travail à la lumière d'une cen-
t a in e  d ' é t u d e s  d e  c as  d a n s  d es
entreprises québécoises. Le dernier
chapitre de cette deuxième partie
développe une typologie des rachats
d'entreprises pour faire ressortir plus
particulièrement les conséquences de
ces rachats sur le fonctionnement des
entreprises et d'un plus grand accès à
la propriété chez les salariés.

Le dernier chapitre sert plutôt de
conclusion en soulignant l'importance,
voire même la nécessité, de procéder à
des études interrégionales, lorsqu'on
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prend pour acquis que le Canada est
avant tout un pays de régions. C'est
dans cette perspective que l'auteur pro-
cède à une réflexion sur les mutations
importantes de notre système cana-
dien de relations industrielles.

Cette conclusion, en mettant égale-
ment en évidence l'inégale diffusion
des innovations au passage d'une
région à une autre, ne fournit pas pour
autant une vue d'ensemble des ensei-

gnements qu'il faut retenir des études
de cas et des études comparatives. Il
manque au départ une sorte de fil con-
ducteur qui permettrait de les situer et
de bien saisir l'ensemble des conclu-
sions à en tirer sur l'avenir des rapports
du travail ou de la relation d'emploi.
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Université Laval


